14. Marc 11.1-25

But du cours

J’aimerais que nous comprenions ce matin que dans ce passage (et en ce début de section 11-16) Marc nous montre que Jésus le Roi que Dieu a envoyé pour sauver son peuple va en fait juger la religion corrompue d’Israël et la remplacer. Dorénavant c’est la foi et la repentance qui priment et ceci d’une manière focalisée sur Jésus.  Plus  personellement, j'aimerais que chacun de nous voie Jésus comme le juge qui peut juger le temple et qui peut donc juger tout homme y compris nous.  Ce passage nous invite donc à mettre notre confiance en lui pour le pardon des péchés.

Contexte
Jésus a déjà annoncé sa mort et sa résurrection à trois reprises (8,31-33 ; 9,21-32 ; 10,33-34). Dans le dernier passage l’endroit de sa mort est spécifiée, Jésus mourra à Jérusalem, la capitale de la vie religieuse des juifs et le siège du temple. Jésus nous enseigne que sa mort sera une mort propitiatoire – il mourra comme un sacrifice pour apaiser la colère de Dieu à l’égard du péché de son peuple et ainsi satisfaire la justice divine (10,38). Sa mort est également à comprendre comme une rançon libératrice pour beaucoup (10,45), en subissant la colère divine à la place de son peuple son peuple n’aura pas à la subir.

Tout au long de cette section Jésus enseigne ses disciples que la vie du disciple est également marquée et façonnée par les souffrances que représente la croix (cf. 8,34- 38 & 9,38-48). Jésus insiste sur le fait que le royaume de Dieu doit être reçu humblement, il ne peut pas être mérité.   Le royaume se reçoit par la grâce seule et par la foi seule !  L’homme est incapable de se sauver (cf.10,27), mais cela n’est pas impossible à Dieu. Jésus nous invite à mettre notre confiance en lui, lui qui peut ouvrir les yeux des aveugles et qui peut nous permettre de nous mettre à sa suite (10,45ss).  
Structure 

11.1-11
Jésus, le roi de Dieu, monte en toute humilité à Jérusalem

11.12-21
Jésus, le roi de Dieu, arrive dans son temple et le juge
11.22-25
Jésus, le roi de Dieu, appelle à la foi et au pardon
1. Jésus, le roi de Dieu, monte en toute humilité à Jérusalem (11.1-11)
Jésus marche sur Jérusalem dans une scène royale.

Tout au long des événements la souveraineté du roi est mise en avant.  

L’entrée du roi messianique dans sa capitale telle que le prophète Zacharie l’a décrit après l’exil et 500 ans avant la venue de Jésus-Christ  (cf. aussi Es 62,11). Zacharie 9 à 14 se trouve à l’arrière-plan de Marc 11 à 15 : les ennemies d’Israël (9,1-8) et les responsables d’Israël (10,1-3) seront jugés et la paix et le salut seront apportés aux nations (9,10.16 &10.7-12). Le vrai Roi régnera (14.9) et la maison de Dieu à Jérusalem sera sainte (14.21). En particulier Zacharie 9,9 est le texte qui est le plus en vu dans Mc 11 ; il parle de l’arrivée du Roi de l’Eternel, un roi juste et victorieux.  Ce texte accentue aussi l’humilité de ce roi, chose que nous venons de voir dans le contexte.  Jésus sera le serviteur de tous.
Zacharie 9.9  « Sois transportée d'allégresse, fille de Sion ! Pousse des cris de joie, fille de Jérusalem ! Voici, ton roi vient à toi; Il est juste et victorieux, Il est humble et monté sur un âne, Sur un âne, le petit d'une ânesse. »
Le peuple le reconnaît comme le roi de David promis dans l’AT.  (2 Sam 7.12 et Ezéchiel 34)
Esaïe 35.9-10 évoque un chemin vers Jérusalem. « … Les délivrés y marcheront. Les rachetés de l'Éternel retourneront, Ils iront à Sion avec chants de triomphe, Et une joie éternelle couronnera leur tête; L'allégresse et la joie s'approcheront, La douleur et les gémissements s'enfuiront. »
  
« Hosanna » est un cri de délivrance pour le salut. 

Marc a commencé son évangile en nous rappelant le livre de Malachie (Mc 1,2 et Mal 3,1) et l’arrivée de Jésus dans son temple nous rappelle la suite de cette référence en Mal 3,1.
2. Jésus, le roi de Dieu, arrive dans son temple et le juge (11.12-21)

Jésus regarde autour de lui de manière très intentionnelle. Il inspecte le temple. 
Le temple et le figuier – Marc nous invite à la comparaison.
Le figuier : l’incident rappelle Osée 9,10 et Michée 7,1-6 où nous lisons que Dieu appelle Israël un figuier avec des fruits précoces. Ces deux passages évoque le péché du peuple et le jugement de Dieu.  En inspectant le figuier pour des fruits précoces, et n’en trouvant pas, Jésus fait allusion à la stérilité morale de la nation d’Israël et la perspective de sa malédiction est terrifiante.

Au temple :  Jésus se met à chasser les vendeurs et des changeurs de monnaie. 

Jésus cite deux passages de l’AT : Esaïe 56.7 (maison de prière) et Jérémie 7.11 (repaire de bandits). 

Jérémie 7.11ss  = le jugement que Dieu va déverser sur le temple 

Jérémie 7.15 – Dieu va rejeter son peuple

Jérémie 7.5-6 parle  d’une absence d’équité sociale, de meurtres et de l’idolâtrie. 

Le v.18 confirme le bien-fondé du jugement de Jésus.  
Jérémie 7.14, Dieu promet de juger, de détruire le temple. 
Au verset 20 nous retrouvons le figuier qui est desséché jusqu’aux racines ! 

Un moment-clé : un changement d’un régime. (cela anticipe le chapitre 12)

3. Jésus, le roi de Dieu, appelle à la foi et au pardon (11.22-25)
Interprétation qui tient compte du contexte et du fil conducteur de Marc

Le contexte est celui de la fin du temple de Jérusalem. 

Qu’est-ce qui va se passer quand le temple n’est plus là ? 
Jésus invite les disciples à faire confiance à Dieu (cf. 2,5 ; 4,40 ; 5,34.36 ; 9,23 ; 10,52)

Une foi comme celle de Bartimée ?
La repentance sincère et la foi sincère, la foi en Jésus. Cette foi demande l’impossible, ce que seul Dieu peut faire, à savoir sauver les hommes et les femmes qui méritent la colère de Dieu, qui méritent la sentence de la mort éternelle, les sauver et leur donner le pardon, la réconciliation et la vie.

Il ne convient pas de nous fier aux œuvres de la religion (le temple, etc.), mais de nous fier uniquement à Dieu. 

La prière

Le pardon 

… même sans le temple, le pardon est possible, il s’agit de s’humilier devant Dieu et montrer la même miséricorde envers son prochain que l’on cherche auprès de Dieu.  

Zacharie en arrière-plan, en filigrane ...
Zacharie anticipe, de manière voilée mais pourtant claire, la mort du Roi qui arrive sur un ânon ainsi que la foi en lui. Au chapitre 12 nous lisons « Alors je déverserai sur la famille  de David et sur les habitants de Jérusalem un esprit de grâce et de supplication, et ils tourneront les regards vers moi, celui qu'ils ont transpercé. Ils pleureront sur lui comme on pleure sur un fils unique, ils pleureront amèrement sur lui comme on pleure sur un premier-né. »
  C’est la foi et la repentance.  Et un peu plus loin : « Ce jour-là, une source jaillira pour la famille de David et les habitants de Jérusalem, pour laver péché et souillure. »

Réflexion
· De quelle manière ce passage nous montre la nécessité de l'oeuvre de Jésus ?

· Pourquoi devons-nous réaliser à quel point la religion humaine est en faillite ?

· Suis-je conscient que Jésus et le Roi qui juge ?  Est-ce que ma manière de comprendre qui Jésus est comprend cet aspect de sa personne et de son ministère ?

· Est-ce que ma foi est vraiment en Jésus seul ?

Boîte à outils
… des outils qui sont particulièrement utiles dans cette section de l’Evangile

· la structure (de la section, l’enchaînement des péricopes)

· l'arrière-plan de l'Ancien Testament

· les surprises

· Les constrastes / les comparaisons

Marc notre théologien

· Le jugement et Jésus comme juge

· La théologie biblique : le changement de régime (l'ancienne et la nouvelle alliance)
�	 NEG  Esaïe 35,9-10


�	 Sgd 21  Zacharie 12,10


�	 Sgd 21  Zacharie 13,1
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